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JUSTIN VAÏSSE 
Directeur du Centre d’analyse, de prévision et de stratégie du ministère des Affaires 
étrangères, France 

Bonjour à tous, mon nom est Justin Vaïsse, je suis le directeur du Centre d’analyse, de prévision et de stratégie du 

Quai d’Orsay et on m’a demandé de modérer cette session sur le terrorisme. 

Hier, lors de son discours, le ministre des Affaires étrangères, Jean-Marc Ayrault, a évoqué le terrorisme, il a parlé 

d’une menace globale, d’un terrorisme qui se joue des frontières et impose une guerre nouvelle qui frappe nos États et 

nos sociétés en leur cœur, en combinant l’idéologie la plus rétrograde et les méthodes les plus barbares, aux 

technologies les plus modernes. 

Il a ensuite rappelé que la France avait été frappée la dernière fois le 14 juillet, le jour de la fête nationale et il a aussi 

rappelé l’élan de solidarité en réaction à cet attentat. Il avait ajouté, je le cite, « car la France n’est bien sûr pas la seule 

à être frappée, le terrorisme a touché New York, Boston, San Bernardino ou Orlando, il a fait des ravages à Paris, 

Nice, Bruxelles mais aussi à Istanbul, Kaboul, Bagdad, Dacca, Syrte, Tunis, Bamako, Niamey, Tel Aviv, 

Ouagadougou, Bombay ou Abidjan. Cette liste macabre n’est pas exhaustive, même si elle est déjà longue, beaucoup 

trop longue. Nous en connaissons tout le paradoxe, la majorité des victimes de ces terroristes qui se revendiquent de 

l’islam sont des musulmans ». Il concluait cet aspect sur le terrorisme en disant « face au désordre du monde, la seule 

réponse consiste à unir nos forces, à faire preuve de solidarité et à trouver des solutions collectives à des problèmes 

communs ». 

J’ai souhaité mentionner ce discours de Jean-Marc Ayrault hier car, au fond, il ouvre la scène, il nous donne une idée 

du panel qui nous attend et qui répond précisément à cette idée d’unir nos forces collectivement pour résoudre un 

problème commun.  

La diversité des membres de ce panel répond en effet à cette exigence et je mentionnerai brièvement qui sont les 

intervenants, vous avez leur biographie dans les livrets. 

Je demanderai d’abord à Sergei Karaganov, qui est Honorary Chairman of the Presidium of the non-governmental 

Council on Foreign and Defense Policy of Russia et un habitué de la World Policy Conference, de commencer. 

Ensuite, Monsieur Narayanan, ancien gouverneur du Bengale-Occidental en Inde mais aussi conseiller de sécurité du 

premier ministre, poursuivra. On a un petit contretemps avec notre collègue Jamal Khashoggi, de Al Arab News 

Channel qui, je l’espère, va nous rejoindre dans quelques minutes. Il sera suivi par Monsieur Wang Jisi, qui est le 

Président de l’Institut des études stratégiques et internationales à l’université de Pékin et professeur dans cette 

université. Nous terminerons, ce n’est pas tout à fait l’ordre qui est indiqué dans le programme, par l’intervention de 

Monsieur Jehangir Khan, qui est le directeur du UN Counter-Terrorism Implementation Task Force (CTITF) et du UN 

Counter-Terrorism Centre (UNCCT) et qui nous expliquera quelle est la vision des Nations unies et en particulier les 

plans développés par le secrétaire général, plan qu’il est chargé de mettre en œuvre.  

Nous irons donc, en quelque sorte, du plus général, du plus philosophique dirais-je, du plus analytique, vers ce qui 

constitue la vision actuelle de ce problème-là, du problème du terrorisme par les Nations unies. 

Sans attendre davantage je laisse la parole à Sergei Karaganov pour les huit minutes réglementaires. 

Sergei. 


